Grandir dans l’espérance

« La vertu d'espérance répond à l'aspiration au bonheur placée par Dieu dans le coeur de tout homme; elle assume les espoirs qui inspirent les activités des hommes; elle les purifie pour les ordonner au Royaume des cieux; elle protège du découragement; elle soutient en tout délaissement; elle dilate le coeur dans l'attente de la béatitude éternelle. L'élan de l'espérance préserve de l'égoïsme et conduit au bonheur de la charité. » (Catéchisme de l’Eglise Catholique n° 1818)

« Sur un horizon souvent marqué par le découragement, par le pessimisme, par des choix de mort, l'inertie, la superficialité, le chrétien doit s'ouvrir à l'espérance qui jaillit de la foi ». (Jean-Paul II, 24 janvier 2001)

« L'espérance est l'attente trépidante du bon semeur, c'est l'angoisse de qui est candidat à l'éternité. L'espérance est infini d'amour » (Ch. Péguy, Le porche du mystère de la 2ème vertu). 

1°) L’espérance : ordonner notre vie au Royaume des cieux

Dieu a-t-il la priorité dans notre vie (prière…), l’éducation que nous donnons aux enfants, nos choix… ? 

La perspective de la vie éternelle a-t-elle une incidence sur notre vie conjugale, familiale ? Notre énergie est-elle employée principalement à nous installer sur terre ? 

Sommes-nous disposés à ce que l’un de nos enfants consacre sa vie pour le Royaume ? Comment envisageons-nous la mort, personnellement, en couple ou dans l’éducation des enfants ? 

2°) L’espérance : s’appuyer sur la grâce de Dieu

Dans les épreuves ou difficultés que nous pouvons traverser, avons-nous le réflexe de nous tourner vers Dieu ? Essayons-nous de nous débrouiller tout seuls en ne comptant que sur des moyens humains ? Avons-nous l’humilité et la simplicité de recourir à une tierce personne (conseiller conjugal, père spirituel, ami, …) ainsi qu’aux moyens spirituels (prière, Eucharistie, sacrement de réconciliation…)… ? Quelle foi avons-nous en la grâce du sacrement de mariage, sachant que pour se déployer, la grâce requiert de notre part une attitude de foi ? 

3°) L’espérance : une vertu appelée à grandir

Dans toute son histoire, le peuple de Dieu a eu à cœur de faire mémoire de la façon dont Dieu l’a sorti de l’épreuve. Savons-nous faire mémoire des moments où nous avons expérimenté la Providence de Dieu, son aide dans les difficultés ? Apprenons-nous à souligner ce qui est bien dans nos pensées, nos paroles, nos actes plutôt qu’à insister sur ce qui est mal ? Notre attitude est-elle de nature à faire grandir notre conjoint ou nos enfants dans la confiance ? 

Quelle place donnons-nous, dans notre vie et dans l’éducation que nous voulons donner aux enfants, à l’effort et à l’accueil des multiples souffrances petites ou grandes qui se présentent dans notre vie ? Comment apprenons-nous la patience ?  Comment apprenons-nous à attendre pour ne pas être esclaves du tout tout-de-suite ? Comment donner du temps au désir pour qu’il grandisse et se purifie ? 

